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UN AMOUR-PROPRE MAL PLACÉ

Les hommes croient que tromper fait plus d’honneur à leur esprit
qu’être vrais, parce que le mensonge est de leur invention : c’est un
amour-propre d’auteur mal placé.

Germaine DE STAËL, Considérations sur les principaux événements
de la Révolution française, II, VIII, 1818.


